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Projet Pédagogique
Présentation de la crèche

I  Cadre institutionnel.

La crèche à laquelle vous confiez votre enfant s’appelle «  L’Ile aux Bambins bis».

Elle est située  Rue du Stoqueux, 2 -  6660 Houffalize

Créée sous forme d’ASBL en 1986, l’Ile aux Bambins est reconnue par l’O.N.E. L’île aux Bambins bis de Houffalize a vu le jour avril en 2010, elle accueille des enfants âgés de 0 à 36 mois dans une section unique. Elle dispose d’une capacité de 18 places agréées et subventionnées. 
   II  Encadrement.

La directrice est Madame  Mutschen-Remience Mary, présente à 1/2 temps.

En tant que directrice, elle assure la gestion quotidienne, le fonctionnement de la vie de la crèche, elle est assistée de Madame Lejeune Justine, infirmière en santé communautaire.

Celle-ci elle est responsable de la gestion quotidienne de la santé en collaboration avec le médecin, le Docteur Gaspard. Elle participe à la consultation mensuelle des nourrissons, les mardis de 13h30 à 15h30.

L’assistante sociale, Madame Toussaint Lyse est présente 9h30/semaine. Elle est responsable de l’accueil, des inscriptions, du suivi de votre enfant à la crèche. Elle est attentive à l’intégration de chaque famille et à votre collaboration pour le bien-être de votre enfant et le bon fonctionnement du milieu d’accueil. Elle calcule  votre participation financière.

Sa journée de permanence a généralement lieu le jeudi de 8h30 à 16h30 avec d’autres possibilités sur rdv.
Un équivalent de 4 temps plein est assuré par six accueillantes à temps partiels qui assurent l’accueil, l’épanouissement, l’encadrement, la sécurité, le bien-être, le plaisir des enfants et l’apprentissage de la vie sociale au quotidien.

 Elles sont les personnes de référence pour votre enfant et pour vous-mêmes.
Une technicienne de surface assure la propreté et l’hygiène de la crèche.

Une cuisinière s’occupe de préparer chaque jour les repas. Elle est attentive à la qualité des repas et suit régulièrement des formations ONE concernant l’alimentation des jeunes enfants ainsi que des formations AFSCA.
Projet éducatif
I.    L’accueil de l’enfant et des parents
A. La période de familiarisation.
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Les accueillantes sont des professionnelles de l’accueil du petit enfant, mais elles ne peuvent ni ne veulent en aucun cas remplacer les parents. Elles ont un rôle complémentaire.

Le  premier accueil  est capital dans  la qualité d’intégration et de l’épanouissement de l’enfant durant son temps de vie à la crèche.

C’est d’abord l’enfant que nous accueillons

l’enfant que nous considérons comme une personne à part entière. En effet, même petit, l’enfant s’exprime de multiples façons. Il manifeste ses besoins et ses attentes par différents signes comme l’expression de ses mimiques (sourires, crispation, rêveur,..), de sa voix  (gazouillis cris,  pleurs,…) par  son corps (mouvements, ramper, courir, marcher,…)

mais aussi les parents

avec lesquels nous allons établir un climat de confiance en leur  permettant d’être entendus dans les attentes, les besoins qu’ils ont par rapport à leur enfant.

C’est avec l’aide précieuse des parents que nous allons découvrir, apprivoiser, apprendre à connaître l’enfant.

Si l’accueil est ouvert et chaleureux, s’ils se sentent rassurés, en confiance cela aura un impact au niveau de l’enfant tant au niveau de son bien-être que de son développement futur. Ils pourront concilier la vie de famille et la vie professionnelle de façon sereine et optimale.

Pendant la période de familiarisation, a lieu un entretien avec l’assistante sociale. Cet entretien repose sur les aspects administratifs, de fonctionnement, de règlement.

Afin de favoriser notre connaissance de l’enfant et de ses parents et de leur permettre d’apprivoiser les lieux et les accueillantes, nous procédons à une période de familiarisation. Idéalement, elle s’organise sur cinq  jours répartis sur deux semaines. 

Chaque parent et enfant est unique. Pour le bien de la relation avec les puéricultrices et afin de travailler en toute confiance et transparence, il faut que chacun puisse être appréhendé de la manière qui lui convient. D’où l’importance des familiarisations.
5 familiarisations en moyenne (le nombre peut varier en fonction de l’enfant et/ou des parents) :
Il se peut que ces familiarisations soient regroupées ou au contraire prolongées en fonction de la demande d’une accueillante, de l’enfant et/ou des parents.

Ces familiarisations sont mises sur une durée de 15 jours afin de laisser le temps d’en fixer d’autres si besoin. 

Ces familiarisations sont fixées en fonction des disponibilités des parents et des puéricultrices.

* Première familiarisation : les parents, avec leur bébé, ont un entretien d’accueil avec une accueillante. Il s’agit d’un moment d’échanges pendant lequel le dialogue s’installe et qui permet aussi  à chacun de poser les questions qu’il estime utiles, et plus particulièrement pour les parents d’exprimer leur ressenti, leur émotion. Ils complètent également le bulletin d’admission.

Cet outil de travail pour les accueillantes comporte :

- les informations personnelles de l’enfant qui arrive à la crèche avec déjà toute une histoire, telles ses habitudes alimentaires, de sommeil,  de temps d’éveil, de soins,…. 

- les attentes et souhaits des parents vis-à-vis de la crèche qui sont intégrés dans la mesure où ils respectent la vie de la collectivité.

- les détails relatifs à l’évolution de l’enfant, à ses besoins particuliers.

L’entretien d’accueil se déroule dans le bureau de direction pour permettre un maximum de disponibilité et d’écoute.

Après quoi, selon le contexte du service et la disponibilité du personnel et des parents, ceux-ci passent un moment dans le service avec le bébé.

* Deuxième familiarisation : les parents restent une heure avec l’enfant et lui donnent un repas (en fonction du développement de votre enfant, cette deuxième étape peut-être inutile).
* Troisième familiarisation : l’enfant passe une heure d’éveil sans la présence de ses parents.

*   Quatrième familiarisation : l’enfant passe un moment d’éveil et prend un repas sans ses parents (soit entre 1 et 2 heures)

*  Cinquième familiarisation : la familiarisation se passe de la même manière avec une sieste en plus.
Les parents sont, bien entendu, tenus au courant de chaque moment de familiarisation vécu    par leur enfant en leur absence.
En fonction des souhaits de chacun (parents ou professionnels), la période de familiarisation peut être modifiée ou prolongée.

II.   L’accueil au quotidien
L’accueil des parents et des enfants au quotidien est également une préoccupation de l’équipe. Dans ce but, le personnel veille à consacrer un temps de parole à chaque parent selon le contexte (le nombre de parents présents en  même temps, les difficultés plus ou moins importantes de chaque enfant,….).













Les parents sont invités à ne pas rester plus de 10 minutes à la crèche afin :

· de préserver la qualité de l’accueil de chaque enfant et parent

· que le personnel soit disponible pour le reste du groupe

· d’accorder un temps à chaque parent

Le moment de retrouvailles du soir est un temps privilégié entre le parent, son enfant et l’accueillante. Il permet de partager verbalement les informations sur le déroulement de la journée, l’évolution de l’enfant, les inquiétudes, les joies, les progrès, les difficultés avec comme support la farde de l’enfant de façon à ce que chacun soit tenu au courant des faits importants .Cette farde sert également à noter des observations de l’enfant et son usage vise à éviter des manques d’informations, de méconnaissance, de communication nécessaires au bien-être de l’enfant.

Comme lors de l’accueil du matin, lorsque plusieurs parents se présentent en même temps, l’accueillante  leur demande de patienter si possible afin d’être disponible pour chacun et dire au revoir à chaque enfant et à chaque parent.

Le respect de l’heure de départ prévue par le parent est important. L’enfant peut en effet s’inquiéter de ne pas le voir venir. Les parents sont tenus  de téléphoner pour informer de leur retard. Ainsi,  l’accueillante peut éviter l’inquiétude éventuelle de l’enfant en mettant  des mots, de façon à le rassurer, le mettre au lit s’il  manifeste des signes de fatigue, … 

Une barrière est installée à l’intérieur de la section. Nous demandons aux parents de ne pas la dépasser par mesure d’hygiène exceptés pour les parents venant pour les familiarisations.

III.   Le bien-être de l’enfant

Afin de contribuer au mieux à l’épanouissement de l’enfant, nous axons notre travail sur les aspects suivants :

     1. Le contact individuel et privilégié
Il permet à l’enfant de se sentir reconnu comme un sujet à part entière qui participe activement à la vie de la crèche.

Concrètement : *  nous parlons beaucoup à l’enfant, nous lui  expliquons ce que nous  faisons, ce que nous attendons de lui et pourquoi. 

                          * nous observons le plus souvent possible chaque enfant dans le cadre de chaque relation privilégiée. Cela nous permet de mieux connaître l’enfant, de comprendre ses signaux et d’y répondre de façon plus adéquate via une grille d’observation du développement. Nous nous attardons à observer plusieurs fois l’évolution de votre enfant au cours de son accueil.
                          * nous nous efforçons autant que possible d’être en relation unique avec lui. Le personnel encadrant travaille via un système permettant à chaque groupe d’âge d’avoir une personne de référence tout au long de sa journée. Ce système permet à ce que la relation entre l’enfant et le professionnel ne soit jamais rompue (tâches quotidiennes, répondre au téléphone, repas,…).

Nous garantissons une présence de l’adulte de manière à assurer une sécurité physique et psychique de l’enfant. Il sait que la puéricultrice est là, bienveillante, présente, attentive. La puéricultrice se rend disponible à l’enfant et suit avec attention le cours de son activité.
2. Le dialogue adulte- enfant :
Le (la) professionnel(le) veille à adopter un langage correct, riche et adapté à l’enfant dans ses interactions quotidiennes. Nous sommes également très attentifs au concept de douce violence. Il s’agit d’actes brefs et fréquents, que l’adulte pense anodin, et qui mettent l’enfant dans une insécurité affective. Cela peut-être des paroles blessantes, des gestes maladroits, des jugements, des a priori.
Concrètement : que ce soit dans la relation privilégiée ou lors des moments de jeux, la communication est très riche. L’adulte répond aux manifestations de l’enfant mais prend l’initiative également de dialoguer avec lui.

3. Le respect du rythme de l’enfant.

3.1  Dans son sommeil

Le repos et le sommeil sont des moments qui impliquent que l’enfant puisse se détendre, récupérer.
Les conditions mises en place sont : 

· une décoration des dortoirs appropriée

· chaque enfant a son lit et sa place dans la mesure du possible
· d’accorder à chaque enfant un moment de relation privilégiée quand il va au lit en prenant le temps de l’installer, de le rassurer, de lui faire un câlin, de veiller à ce qu’il ait son doudou, sa sucette, lui parler

· le respect du rythme de l’enfant : quel que soit l’âge de l’enfant, une attention importante lui est accordée afin qu’il aille dormir quand il manifeste des signes de fatigue et non selon un horaire qui serait imposé. Ce respect inclus aussi le fait de ne pas réveiller les enfants même en cas de demande des parents.
· au réveil de l’enfant, l’accueillante le lève  en douceur, lui parle, lui accorde un petit moment dans les bras ou près d’elle avant de le changer

· chaque dortoir est muni d’un baby-phone et/ou d’une surveillance d’une puéricultrice.

3. 2. Lors des repas

Le repas est un moment durant lequel l’enfant satisfait un besoin vital et convivial.

Il est également l’occasion d’échanges avec l’adulte et/ou les autres enfants selon l’âge.

Afin que le repas  se passe dans un contexte le plus propice possible, l’attention est particulièrement portée sur : 

· la recherche d’une ambiance sereine, agréable, calme 

· le respect du laps de temps qui est nécessaire à chaque enfant

· la prise en compte des aptitudes de l’enfant et de son désir de participer en tenant son biberon, gobelet, de prendre la cuiller pour manger seul 

· la disponibilité de l’adulte à participer selon la demande ou le besoin de l’enfant 

· l’apprentissage de la socialisation, de la vie en collectivité avec ses contraintes comme attendre quelquefois

Concrètement 

· pour les bébés, chaque repas est donné individuellement dans les bras, dans le relax, dans la chaise haute selon l’évolution et la manifestation des besoins et des désirs de l’enfant

· pour les enfants d’âge moyen, suivant l’âge et l’aptitude de l’enfant, le repas est soit donné individuellement dans la chaise haute, soit pris de façon collective 

· les plus grands, quant à eux, mangent tous ensemble à table, accompagnés des adultes. L’accueillante veille à passer un moment près de chacun d’eux  et à ce que l’enfant découvre et goûte à chaque aliment sans pour autant y être forcé. Un self-service est mis à disposition de ceux-ci afin que les enfants se servent eux-mêmes de manière supervisée par les adultes. Dans la continuité, les enfants qui le souhaitent débarrassent leurs couverts et leur bavoir eux-mêmes.
· Une collation est proposée à 10h (fruits).
· L’eau est à disposition constante des enfants.
3.3. Pendant le change

Le change est fonction des besoins de l’enfant et est un moment privilégié avec l’accueillante. Même le tout petit enfant peut être acteur à ce moment. Acteur pas toujours dans le geste, mais en étant réceptif aux paroles de l’adulte, aux gestes emplis de douceur, aux sourires, … C’est pourquoi l’accueillante met des mots sur ce qu’elle fait : avant de prendre l’enfant, durant le change et après celui-ci.

Lorsque l’enfant grandit, selon ses capacités, il participe, pour son plaisir et son apprentissage, à l’habillage et au déshabillage et aide ainsi l’accueillante. Il peut aussi exprimer ce qu’il ressent, ce qu’il désire, raconter….

L’apprentissage de la propreté se pratique chez les grands. C’est un stade important dans l’évolution de l’enfant. Il va devenir l’acteur principal du change et dans la relation avec ses parents et les accueillantes. Il va prendre une certaine place en acceptant, en refusant le petit pot, …

Concrètement : l’accueillante va commencer par expliquer à l’enfant ce qu’est le petit pot, le lui montrer. Elle l’invitera à s’y asseoir, sans jamais l’y contraindre. Elle proposera fréquemment le petit pot à l’enfant et le félicitera sans excès.

Par l’observation et le dialogue avec les parents, l’accueillante est  en mesure d’évaluer  si l’enfant est prêt pour cet  apprentissage.
3.4. Lors des moments de jeux

Le jeu est un moment d’éveil durant lequel l’enfant fait des apprentissages, se socialise, échange avec l’adulte, les autres enfants, prend du plaisir à jouer seul, imagine, est créatif. 
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Concrètement :
· Le personnel ayant suivi plusieurs formations sur l’aménagement, nous nous basons sur la théorie d’Anne-Marie Fontaine, maître conférence en psychologie de l’enfant, afin d’organiser l’espace intérieur en 5 zones de jeux et permanents, visuellement identifiables :  
· Coin psychomotricité : nous disposons d’un local réservé à cette activité où l’enfant peut combiner ses fonctions motrices, sensorielles ainsi que son état psychique, affectif et relationnel qui sont indissociables. Nous avons également un coin psychomotricité en permanence dans la section.
· Coin doux où l’enfant peut se détendre, se retirer s’il le souhaite.

· Coin manipulation (hochets, bouchons, petites balles, légo…..)
· Coin refuge où l’enfant peut se cacher.

· Coin symbolique  (petite cuisine, garage voitures,……)
· Prendre l’air : 
· Proposer des jeux extérieurs suivant les saisons, en effet nous disposons d’une plaine de jeux extérieure récemment aménagée de jeux de découverte, celle-ci est sécurisée et directement annexée à la crèche. 
· Quotidiennement, les enfants sortent prendre l’air. Nous profitons de l’implantation de la structure située en zone verte. Pendant ce temps, la structure est réaménagée par le personnel afin que l’enfant la redécouvre et prenne du plaisir afin d’éviter une certaine lassitude.
· Le plus souvent possible, nous répartissons les enfants en groupe d’âge afin de leur proposer des activités et des jeux adaptés en tenant compte de leurs besoins. Cela permet aux enfants de favoriser les échanges entre eux mais également d’entrer en relation privilégiée avec l’adulte. 
· Activité libre : l’enfant peut observer, rêver, enregistrer quantité d’informations contenues dans le monde qui l’entoure. Ce moment « d’inactivité physique » constitue en fait un moment intense de structuration mentale, spatiale et temporelle. L’accueillante évite d’interrompre l’activité de l’enfant.
IV.  L’autonomie de l’enfant

Favoriser l’autonomie de l’enfant, c’est permettre un contexte dans lequel l’apprentissage propre à chacun est possible sans lui imposer des normes, des références à des statistiques. Dans cet esprit, les tututes et doudous sont toujours à leur disposition.
L’enfant grandit à tout instant. Ses sens sont en éveil. Il est en continuelle découverte et il prend plaisir à mener des expériences, à explorer, à imaginer.

A la crèche, nous veillons à favoriser la motricité et les 5 sens :

1. La motricité

Le développement moteur passe par de nombreuses étapes : s’étirer, attraper, rouler, tenir assis, ramper, aller à quatre pattes, se mettre debout, marcher, manger seul, grimper, prendre des objets,…..

Concrètement :

· du matériel de psychomotricité est mis à la disposition des enfants en fonction des différentes aptitudes des enfants.

· l’adulte encourage, soutient l’autonomie de l’enfant dans le jeu (ex : permettre à l’enfant de descendre d’un banc tout seul en se tenant à proximité pour assurer 

      sa sécurité)

· en arrivant dans le milieu d’accueil, les chaussures des enfants sont retirées par vos soins
Travaillant la liberté de mouvement, nous vous invitons à lire le feuillet explicatif reprenant les grandes lignes de ce concept joint au dossier d’inscription.
2. L’odorat

Nous veillons à  une bonne aération et à une bonne hygiène des dortoirs et de la section de façon à sensibiliser l’enfant aux différentes odeurs qui l’entourent.

Pour le nourrisson, les parents sont invités à donner à leur enfant un foulard ou un tissu porté par l’un d’eux pour qu’il retrouve une odeur familière qui lui procure un sentiment de sécurité.

3. Le toucher

Il permet à l’enfant d’apprendre à connaître les objets, les matières, à découvrir son corps.

L’enfant peut toucher, manipuler, regarder, utiliser différents objets et substances. Ainsi il s’approprie la matière, l’objet à sa manière. 

Il a à sa disposition des tapis de jeux, des « contenu contenant » permettant une multiplicité d’actions comme des bassins dans lesquels il peut s’assoir, les remplir d’objet puis les vider, s’en servir comme tambourin…

4. L’ouïe

Elle permet à l’enfant de communiquer avec les autres et d’assurer sa sécurité. 

Les accueillantes 

       -    parlent beaucoup avec chaque enfant,

· sont vigilantes à repérer les troubles auditifs,

· proposent des moments courts de musique douce ou plus animés lors d’activités musicales proposées tels le chant, la musique, la danse, les instruments de musique.
5. La vue

Grâce à la vue, l’enfant perçoit le monde qui l’entoure et assure sa sécurité en évitant les obstacles.

Elle est stimulée :

· en dégageant l’espace,

· par l’accès à des livres et des jeux colorés ou contrastés,

· par des décorations et des dessins attrayants.

6. Le goût

Il est le moyen pour l’enfant de connaître la nourriture et de prendre plaisir à manger.

Chez les petits, suivant l’âge de chaque enfant, le repas est présenté différemment.

Les accueillantes ne forcent pas l’enfant à manger mais l’encouragent à goûter de tout via la diversification alimentaire quotidiennement proposée par notre cuisinière.
Des activités culinaires sont régulièrement proposées aux enfants. 
Notre milieu d’accueil veille à gérer les facteurs d’ambiance (sonores et visuels) en fonction des activités des enfants et en préservant leur bien-être. Nous portons une attention particulière aux sources de bruit et à ce qui détourne les enfants et les professionnels de leurs activités (gsm…).
V.   Relations avec les parents

Les parents sont nos partenaires dans l’accueil de leur enfant. Nous veillons à instaurer un contact privilégié avec chacun le matin et le soir et chaque fois que la situation se présente durant la journée. La reconnaissance de chaque parent est fondamentale pour y parvenir.

Nous respectons au maximum le projet des  parents à l’égard de leur  enfant tout en restant attentives au souci et au maintien de la cohérence de notre projet éducatif dans le cadre d’une collectivité. 
Nous expliquons au mieux la journée de chaque enfant. Nous parlons des repas, des siestes, des faits marquants de la journée comme les progrès, les plaisirs, les difficultés, les moments de dispute, les chagrins qu’a pu vivre chaque enfant.

Nous attendons des parents qu’ils fassent de même en ce qui concerne les temps de vie à la maison.

Nous signaler si leur enfant a été malade, s’ils viendront le rechercher plus tard, si un évènement, un changement s’est produit au sein de la famille  sont des informations qui contribuent à permettre le bon déroulement de la journée de l’enfant, sans pour autant s’immiscer dans leur vie privée. 

Pour le bien-être de chaque enfant, nous demandons aux parents de nous signaler spontanément tout changement de numéro de téléphone où les joindre.

Nous tenons également à préciser que la crèche continuera les mesures éducatives que vous avez entreprises à la maison. 
Nous ne prendrons aucune nouvelle initiative.

VI.   Le travail d’équipe 

Des réunions d’équipe, de service, avec et sans intervenant extérieur,  des journées pédagogiques, des conférences nous permettent d’avancer, d’améliorer nos savoir être et agir.

Ces temps de formation nous permettent d’évoluer dans la même direction avec une recherche de cohérence de notre travail tout en développant l’esprit d’équipe, d’entraide, les échanges avec chaque membre de l’équipe, le plaisir de mesurer notre travail et d’innover. 
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